
MXXXII COMPTE-RENDU DE L'EXPOSITION

.7à l'avant qui ýcxigcn t le plus de tirage, cri raison de la résistance
qu'elle rencontrent àdiviser les grosses mottes, se trouvent cri très
petitinombre ; tandis quç les dents placés à l'arrière, qui agissent sur
une terre en partie nimeublie, sont en grand nombre. Mais en prati-
que, ces minuties ne, sont pas psiela répartition uniforme dei;
dents, dans un certain ordre toteos, est le melerarneet

%Car il faut se rappeler (lue non seulement il faut pulvériser le sol, mais
il faut Je nettoyer des mnauv'aises hierbesq, qui le couvrent. Or ces
,mauvaises herbes on s'enroulant sur des dents très rapprochés, se
dégaeraient diflicileinent, ferait bourrer la hierse, et ià chaque instant,
le éu2tivalwnr.-serait arrêté dans son travail.

1LuIL hersïe écossaise, telle qu7on 1'a ue au dernier concours, remplit
parfaitement toutes les conditions exigées plus lhaut; pourtant il y a
encore mieux <hmns la lierse en ziG-z,%G, que l'on a pa voir aussi à la
dIernière exposition provinciale et qui est vraiment la perfection
.commenL disposition (le dents. Cet instrument est emnprunté de MM.
Flanders & Williamns, de Bedford, et est aujourd'hui adop)té par ltus
'les fabricants anglais. On dit (le la herse écossaise qlue bien que les
sillons tracés par les dlents soient parfaitement équidistans en théorie,
cette exactitude se voit rarement en pratique, de sorte que les extrêmi-
(fis angulaires (lu cliassis nec peuvent pas agir aussi efficaemient, sur
:la bande <le terre sur laquelle elles pasnque le font, sur la bande
-centrale, les d (ents dlu milieu .-ui passent en totalitée, de toute la Ion-
Igueur de la herse, sur cette bande. Pour cette raison la herse êe0sr-
saise at été mnodifLée et a pris la forme zig-zag, <lui permet qu'7unL
égale longueur de chassis pae-ss&i sur chaque partie de la bande
hersée.

L't.tud-e <tue je viens de faire permettra à chaque cultivateur d'ap-
précier par lui;mêmen les points faibles de sa lic rse,car il m'est imnpos-
-sible de faire une critique spéciale pour chiaque forme <le herse qui
-varie à l'infinie.

SàAÂtlp[UAJIrUI-rXTItATEUR.-AmnCublir plus p rondCment que
ne le font les herses, ouvrir et rompre le sol beaucoup plus rapidement
qsue la charrue; enfin enlever les mauvaises herbes profondément en-
fouies, telles sot en résumé les opérations que p~euvent efictuer «les
scariflcateurs-extirpateurs proprement dlits. Mais ici encore se remnar-
que une application du principe de la division du travail; quelques-
uans <le ces inctrurncats ne*sont établis que pour enlever les racines,
ce sont des extirpateurs ; d'autres n'ont pour but que de fondre, ouvrir
et ameublir le sol soir ne certaine profondeur, ce sont (les scAitiplcÂ-
Tnruas. Mais ilest bien difficile qWUin SCAmtFICAT£Un ne soit pas aussi

.. popr ilExTRPE le raine e c~~Unextrpaeure sariie asquel-
quepeu Auresecesdeu intruens puvet s réuie n un
neul ouse éserantla aciité e cangr ls picestraailantes,
suivnt es esois, e fçonà povoi, aec l mêe mchie, Se&-
ftIIERCt xTRrPn. 'et l unperecionemet ui e s rncon-
trat ps dns es nstuùunt dece enr, eposs a denir cou-
cour, qi larassaell fus u peuau asad e no <laprs ue idée,

fie bsée sr le besoin réels du. cultivateur.


